
Elles ont des préférences
et des aversions.

Elles veulent 
appartenir à un groupe.

Elles peuvent se sentir seules
et avoir besoin d’attention.

Ces personnes veulent se sentir
désirées, aimées et chéries.

La stigmatisation est l’un des principaux obstacles qui empêchent les personnes atteintes
de troubles neurocognitifs de vivre pleinement dans la dignité et le respect.

Réduire la stigmatisation liée aux troubles neurocognitifs

Créer des communautés proches alliées Alzheimer

Il existe de nombreuses façons de contribuer involontairement à la stigmatisation liée à la
maladie neurocognitive :

Ne pas s’adresser à la personne atteinte dans un groupe ou ne parler qu’à la personne
qui l’accompagne;
Parler de la personne devant elle comme si elle n’était pas là;
Utiliser un langage négatif comme être agressif ou agité;
Faire des suppositions préjudiciables et trompeuses;
Rabaisser la personne et faire des blagues;
La rabaisser en utilisant un langage simplifié à l’extrême, des termes affectueux (« mon
cher », « ma chérie », etc.) s’ils ne sont pas appropriés, ou en parlant d’une voix aiguë.

On dit souvent que la maladie d’Alzheimer et les autres formes de troubles
neurocognitifs privent les individus de leur dignité. Mais s’agit-il de la maladie

elle-même ou de la façon dont nous traitons les personnes qui en sont atteintes?

Pour en savoir plus, appelez le 1-800-664-8411 ou 
envoyez un courriel à info@alzheimernb.ca.


